
Petite chronologie de la création de la paroisse « La Sainte Trinité » 

     Pour retrouver les étapes des moments forts de la création de cette paroisse, nous avons 
rassemblé des articles parus dans les journaux paroissiaux de l’époque. Tout commence par 
la décision de Mgr Louis Dufaux de regrouper les paroisses pour pallier le manque de prêtres 
et créer une nouvelle dynamique dans le diocèse.  



     Dans la partie de l’agglomération qui nous concerne, avant le regroupement, il y a la 
paroisse d’Eybens-Poisat-Bresson qui ne porte pas de nom spécifique. Son bulletin s’appelle 
« Trait d’union ».  Le Centre œcuménique Saint-Marc édite un bulletin « Saint-Marc 
informations ». La Villeneuve est constituée en « communauté chrétienne » animée par un 
prêtre de la Mission de France alors que le Village Olympique est une paroisse avec le Père 
Bernard Morellet à sa tête jusqu’en 1997. Villeneuve édite un journal « La feuille jaune ». A 
partir de 1997, le prêtre de la mission de France prend en charge le Village Olympique. En 
plus des journaux paroissiaux, il existe une feuille d’information pour le secteur, appelée 
« Bulletin de liaison du secteur sud-est B » (appelé par la suite simplement « Bulletin »). 
Cette feuille est insérée dans les journaux, car des liens existent déjà entre les différentes 
communautés.  

     En janvier 1999, le chantier des « Paroisses nouvelles » est lancé. Dans le Bulletin de 
février, une consultation sur le futur regroupement est faite par Luc Mazaré (premier 
document). On n’a pas retrouvé les résultats de cette consultation, mais le regroupement au 
niveau du secteur (réponse 2) a eu la majorité. Néanmoins, il faut noter que cela ne s’est pas 
passé sans une âpre discussion chez les chrétiens de la Villeneuve qui ont une vision propre 
de l’insertion de leur communauté dans le quartier de l’Arlequin. 

     Dans le Bulletin de septembre 1999 paraît une belle « mise en route » des paroisses 
nouvelles par le Père Klein. 



 

     Et dans le même numéro de septembre, on annonce la création de notre « paroisse 
nouvelle » : 

 

 

     Dans le numéro d’octobre 1999, le Père Georges Maurice signe le premier édito : 

 



     Dans cette année 
1999-2000, qui 
coïncide aussi avec la 
Grand Jubilé de l’an 
2000, il est nécessaire 
de faire un peu de 
pédagogie. C’est ainsi 
que dans le numéro de 
« Trait d’Union » de 
novembre, on trouve 
des explications à 
propos des principales 
nouveautés des 
paroisses : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



     En février de l’an 2000, dans le Bulletin, il y a une demande explicite de trouver un nom 
pour cette paroisse, avec cette belle page de Claire Marconnet :  

 

 

 

 

 



     En mars, « Trait d’Union » continue d’expliquer les expressions nouvelles avec la liste des 
« conseils ». Il est intéressant de voir dans l’article qui suit que la nouvelle équipe relais EPB 
a été constituée d’après un vote sur les personnes susceptibles de faire partie de cette 
équipe.  

 



     En même temps, les structures se mettent en place et l’on trouve toujours, dans le 
Bulletin, cette rubrique « Dans notre Paroisse Nouvelle » pour informer sur l’avancement 
des choses. Ici, il s’agit du Conseil Pastoral Paroissial. 

 

 

     On n’a pas retrouvé le processus exact du choix du nom de la paroisse. Il semble qu’il y ait 
eu beaucoup de noms proposés et qu’une sous-liste de ces noms ait été mise aux votes. En 
avril 2000, le vote a donné le résultat suivant : 

 

     Immédiatement, le Bulletin change de nom et pour la première fois, on voit apparaître 
« La Trinité » (qui deviendra évidemment « La Sainte Trinité »). Le texte ci-dessous laisse 
penser que l’Esprit Saint a soufflé pour que le nom de la paroisse catholique soit pleinement 
compatible avec l’œcuménisme affiché par la communauté. 



 

 



   La feuille d’information propre à Saint-Marc change elle aussi, avec un numéro Un, appelé 
« Lien œcuménique » nom qui sera changé dans les numéros suivants.  

 

 

 

 

 

 

 

 

     Dans le bulletin numéro 4 de la nouvelle paroisse, qui reprend le nom de « Trait 
d’Union », on trouve une explication de l’icône de Roublev qui devient en quelque sorte le 
logo de la paroisse. 

 

 

 

 



 

 

      Et c’est enfin la reconnaissance de la paroisse, le 3 décembre 2000, premier dimanche de 
l’Avent 


